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	Note :
	Pour faire suite aux sessions de l’AMM d’avril 2022, les membres du groupe de travail sur la révision du Code international d’éthique médicale se sont réunis en mai pour examiner la dernière version approuvée en avril 2022 par le Comité d’éthique médicale (MEC) afin de l’utiliser dans les réunions régionales de Bangkok en Thaïlande et d’Abuja au Nigéria, lors de la réunion spécialement consacrée à l’objection de conscience des médecins à Djakarta en Indonésie et enfin lors de la réunion d’experts à Washington DC aux États-Unis. Le groupe de travail a procédé à plusieurs reformulations et a demandé le feu vert du Comité exécutif de l’AMM pour utiliser cette version légèrement remaniée lors des réunions susmentionnées. Le président du groupe de travail remercie les associations médicales de Thaïlande, du Nigéria, de l’Indonésie et des États-Unis de leur hospitalité pour l’accueil de ces réunions fructueuses. Le groupe de travail s’est réuni en ligne et en personne en amont de la réunion d’experts de Washington DC pour discuter des retours reçus au cours des réunions régionales et a modifié le projet de Code en conséquence. La version qui en a résulté a ensuite été adressée à des experts de premier plan de l’éthique médicale pour une vérification finale et assurer que le projet reste réaliste. Ces experts ont présenté leur avis et leurs recommandations au cours de la réunion d’experts qui s’est tenue à Washington DC les 11 et 12 août.
Dans la colonne du milieu figure la dernière version du Code d’éthique telle qu’adoptée par le groupe de travail avec les apports des experts à la dernière réunion en date.

À la suite d’un processus de révision intense qui s’est déroulé sur trois années, ponctué de réunions régulières du groupe de travail accompagné d’une vingtaine de membres constituants et d’observateurs actifs réunis au Koweït, au Brésil, en Thaïlande, au Nigéria, en Indonésie et aux États-Unis, puis d’une consultation publique mondiale, le projet de Code est maintenant présenté au MEC en vue de le faire circuler pour commentaires avant l’Assemblée générale d’octobre 2022. S’il est approuvé par le MEC en octobre 2022, le projet sera transmis au Conseil puis, si ce dernier l’approuve, à l’Assemblée générale pour adoption.
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	L’Association médicale mondiale (AMM) a élaboré le Code international d’éthique médicale, un ensemble de principes déontologiques à destination des professionnels de la médecine du monde entier. Selon la déclaration de Genève de l’AMM, le serment du médecin et à l’ensemble des politiques de l’AMM, il définit et décrit les obligations professionnelles des médecins envers leurs patients, envers les autres médecins et professionnels de santé, envers eux-mêmes et envers la société dans son ensemble. 

Le médecin doit connaître les normes légales et réglementaires éthiques applicables dans le pays où il exerce et au niveau international. Ces normes ne sauraient limiter le respect, par celui-ci, des principes éthiques énoncés dans le présent Code.

Le Code international d’éthique médicale doit être lu dans son intégralité et chacun des paragraphes qui le constituent ne saurait être interprété isolément des autres paragraphes congruents. Conformément au mandat de l’AMM, le Code s’adresse aux médecins, mais l’AMM invite toutes les personnes qui travaillent dans le domaine des soins de santé à adopter ces principes éthiques.

	L’Association médicale mondiale (AMM) a élaboré le Code international d’éthique médicale, un ensemble de principes déontologiques à destination des professionnels de la médecine du monde entier. Conformément à la déclaration de Genève de l’AMM, le serment du médecin et à l’ensemble des politiques de l’AMM, il définit et décrit les obligations professionnelles des médecins envers leurs patients, envers les autres médecins et professionnels de santé, envers eux-mêmes et envers la société dans son ensemble. 

Le médecin doit connaître les normes légales et réglementaires éthiques applicables dans le pays où il exerce et au niveau international.

Ces normes ne sauraient limiter le respect, par celui-ci, des principes éthiques énoncés dans le présent Code.

Le Code international d’éthique médicale doit être lu dans son intégralité et chacun des paragraphes qui le constituent ne saurait être interprété isolément des autres paragraphes congruents. Conformément au mandat de l’AMM, le Code s’adresse aux médecins, mais l’AMM invite toutes les personnes qui travaillent dans le domaine des soins de santé à adopter ces principes éthiques.

	

	
	Principes généraux
	Principes généraux
	

	2
	Le premier devoir du médecin est de promouvoir la santé et le bien-être de chacun de ses patients en lui prodiguant des soins en temps utile, avec compétence et compassion, conformément aux bonnes pratiques et aux règles professionnelles de la médecine. 
Il incombe également au médecin de veiller à la santé et au bien-être des autres patients et de l’ensemble de la société, y compris les générations futures. 

Tout traitement médical doit être administré avec le plus grand respect de la dignité et de la vie humaines.



	Le premier devoir du médecin est de promouvoir la santé et le bien-être de chacun de ses patients en lui prodiguant des soins en temps utile, avec compétence et compassion, conformément aux bonnes pratiques et aux règles professionnelles de la médecine.
Il incombe également au médecin de veiller à la santé et au bien-être des autres patients et de l’ensemble de la société, y compris les générations futures.

Tout traitement médical doit être administré avec le plus grand respect de la dignité et de la vie humaines.

	

	New
	
	Le médecin doit prodiguer ses soins dans le respect de la dignité, de l’autonomie et des droits du patient.

	

	3
	Le médecin exerce avec conscience, honnêteté, et intégrité et responsabilité, rend un avis médical indépendant et observe une attitude professionnelle irréprochable en toutes circonstances. 

	Ancien paragraphe 5
Le praticien exerce la médecine de manière impartiale et juste et assure les soins sur la base des besoins de santé du patient sans préjugé ou discrimination fondés sur l’âge, une éventuelle pathologie ou un handicap, la croyance, l’origine ou l’appartenance ethnique, le genre, la nationalité, l’affiliation politique, l’orientation sexuelle, l’origine sociale ou tout autre critère.
Seul l’état de santé du patient doit déterminer les soins qui lui sont prodigués.

	

	4
	Le médecin ne doit pas laisser la perspective d’un avantage, pour lui ou pour l’institution pour laquelle il travaille, influencer son jugement professionnel individuel. Il doit reconnaître et éviter autant que possible tout conflit d’intérêts, potentiel ou avéré et déclarer tout conflit d’intérêts inévitable. Lorsque des conflits d’intérêts sont inévitables, ils doivent être déclarés à l’avance et pris en charge correctement. 

	Ancien paragraphe 6
Le médecin doit s’efforcer d’exploiter les ressources prévues pour les soins de santé d’une manière optimale pour le patient, mais juste, équitable et prudente compte tenu des ressources mutualisées qui lui sont confiées.

	


	5
	Le praticien exerce la médecine de manière impartiale et juste et assure les soins sans aucune discrimination ou préjugé fondé sur l’âge, une éventuelle pathologie ou un handicap, la croyance, l’origine ou l’appartenance ethnique, le genre, la nationalité, l’affiliation politique, l’orientation sexuelle, l’origine sociale ou tout autre critère. 
Seul l’état de santé du patient doit déterminer les soins qui lui sont prodigués.

	Ancien paragraphe 3
Le médecin exerce avec conscience, honnêteté, intégrité et responsabilité, rend un avis médical indépendant et observe une attitude professionnelle irréprochable en toutes circonstances. 

	

	6
	Le médecin doit s’efforcer d’exploiter les ressources prévues pour les soins de santé d’une manière optimale pour le patient, mais aussi juste, équitable et prudente compte tenu des ressources mutualisées qui lui sont confiées.

	Ancien paragraphe 4
Le médecin ne doit pas laisser la perspective d’un avantage, pour lui ou pour l’institution pour laquelle il travaille, influencer son jugement professionnel individuel. Il doit reconnaître et éviter autant que possible tout conflit d’intérêts, potentiel ou avéré et déclarer tout conflit d’intérêts inévitable. Lorsque des conflits d’intérêts sont inévitables, ils doivent être déclarés au préalable et pris en charge correctement. 

	

	7
	Le médecin ne saurait apporter une certification professionnelle qu’à ce qu’il a vérifié personnellement.

	Ancien paragraphe 8
Le médecin est responsable de ses décisions médicales individuelles et ne saurait modifier ses avis médicaux fondés et professionnels sur la base d’instructions contraires à un raisonnement médical.

	

	8
	Les médecins sont responsables de leurs décisions médicales individuelles et ne sauraient modifier leurs avis médicaux fondés et professionnels sur la base d’instructions contraires à un raisonnement médical.

	Ancien paragraphe 9
Lorsque l’état de santé du patient l’impose, le médecin doit coopérer avec d’autres médecins et professionnels de santé qui suivent ce patient ou qui sont spécialement qualifiés pour évaluer son état et recommander des possibilités de traitement. Ces communications doivent être limitées aux informations nécessaires et respecter l’intimité du patient. 

	

	9
	Lorsque l’état de santé du patient l’impose, le médecin doit coopérer avec les autres médecins et professionnels de santé qui suivent ce patient ou qui sont spécialement qualifiés pour évaluer son état et recommander des possibilités de traitement. Ces communications doivent être limitées aux informations nécessaires et respecter l’intimité du patient. 

	Ancien paragraphe 7
Le médecin ne saurait apporter une certification professionnelle qu’à ce qu’il a vérifié personnellement.

	

	10
	Le médecin doit proposer son aide en cas d’urgence, sans surestimer ses compétences et en tenant compte des autres possibilités de soins disponibles et réalistes, tout en veillant à sa propre sécurité.

	Le médecin doit proposer devrait apporter son aide en cas d’urgence, sans surestimer ses compétences et en tenant compte des autres possibilités de soins disponibles et réalistes, tout en veillant à sa propre sécurité.

	

	11
	Le médecin ne saurait participer à des actes de torture ou tout autre traitement ou peine cruel, inhumain ou dégradant.

	Le médecin ne saurait participer à des actes de torture, à des peines ou à toute autre pratique traitement ou peine cruelle, inhumaine ou dégradante.

	

	12
	Le médecin doit se perfectionner tout au long de sa carrière afin d’entretenir et d’accroître ses connaissances et son savoir-faire professionnels.


	Le médecin doit se perfectionner tout au long de sa carrière afin d’entretenir et d’accroître ses connaissances et son savoir-faire professionnels.

	


	13
	Le médecin devrait s’efforcer de toujours pratiquer la médecine de la manière la plus respectueuse possible de l’environnement afin d’atténuer les risques sanitaires environnementaux pour les générations actuelle et futures.

	Le médecin devrait s’efforcer de toujours pratiquer la médecine de la manière la plus respectueuse possible de l’environnement afin d’atténuer les risques sanitaires environnementaux pour les générations actuelle et futures.

	

	
	Devoirs envers le patient
	Devoirs envers le patient
	

	14
	La dignité, l’autonomie et les droits du patient doivent demeurer au cœur des préoccupations du médecin lorsqu’il prodigue des soins de santé. 

Le médecin doit respecter l’autonomie et les droits du patient, y compris celui d’accepter ou de refuser un soin en raison de ses valeurs et de ses préférences.

	La dignité, l’autonomie et les droits du patient doivent demeurer au cœur des préoccupations du médecin lorsqu’il prodigue des soins de santé.

Le médecin doit respecter l’autonomie et les droits du patient, y compris celui d’accepter ou de refuser un soin en raison de ses valeurs et de ses préférences.

	

	15
	Le médecin s’engage à faire de la santé et du bien-être du patient sa priorité et à prodiguer ses soins dans l’intérêt supérieur de celui-ci. Ce faisant, le médecin doit s’efforcer d’éviter ou d’atténuer au maximum le préjudice du patient et de rechercher un équilibre avantageux entre le bénéfice attendu pour le patient et tout préjudice que celui-ci pourrait subir.

	Le médecin s’engage à faire de la santé et du bien-être du patient sa priorité et à prodiguer ses soins dans l’intérêt supérieur de celui-ci. Ce faisant, le médecin doit s’efforcer d’éviter ou d’atténuer au maximum le préjudice du patient et de rechercher un équilibre avantageux entre le bénéfice attendu pour le patient et tout préjudice que celui-ci pourrait subir.

	

	16
	Le médecin doit respecter le droit du patient à être informé à chaque étape du protocole de soin. Le médecin doit obtenir le consentement volontaire et éclairé des patients avant toute prestation de soin, en assurant que ceux-ci reçoivent les informations dont ils ont besoin pour prendre une décision sur le soin proposé en toute indépendance et en toute connaissance de cause. Le médecin doit respecter la décision du patient de ne pas consentir ou de revenir sur son consentement à tout moment et quelle qu’en soit la raison.

	Le médecin doit respecter le droit du patient à être informé à chaque étape du protocole de soin. Le médecin doit obtenir le consentement volontaire et éclairé du patient avant toute prestation de soin, en assurant que celui-ci reçoive les informations dont il a besoin pour prendre une décision sur le soin proposé en toute indépendance et en toute connaissance de cause. Le médecin doit respecter la décision du patient de ne pas consentir ou de revenir sur son consentement à tout moment et quelle qu’en soit la raison.
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	Lorsque la capacité de décision d’un patient est significativement limitée, empêchée ou fluctuante, le médecin doit se concerter avec son tiers de confiance ou son représentant légal, le cas échéant, et si cela est possible, pour prendre les décisions qui s’imposent en tenant compte de ses préférences, lorsqu’elles sont connues ou raisonnablement prévisibles. Lorsque ces préférences ne sont pas connues, le médecin doit prendre des décisions dans l’intérêt supérieur dudit patient. Toutes les décisions doivent être conformes aux principes énoncés dans le présent Code. 

	Lorsque la capacité de décision d’un patient est significativement limitée, atrophiée, empêchée ou fluctuante, le médecin doit associer autant que possible le patient aux décisions médicales. En outre, le médecin doit se concerter avec le tiers de confiance ou le représentant légal du patient, le cas échéant, et si cela est possible, pour prendre les décisions qui s’imposent en tenant compte des préférences de ce dernier, lorsqu’elles sont connues ou raisonnablement prévisibles. Lorsque les préférences du patient ne sont pas connues, le médecin doit prendre des décisions dans l’intérêt supérieur dudit patient. Toutes les décisions doivent être conformes aux principes énoncés dans le présent Code. 

	

	18

	En cas d’urgence, lorsque le patient ne peut prendre part à la décision et qu’aucun représentant n’est disponible en temps utile, le médecin peut être amené à commencer un traitement sans le consentement éclairé préalable du patient dans son intérêt supérieur et en tenant compte de ses préférences, lorsqu’elles sont connues. 

	En cas d’urgence, lorsque le patient ne peut prendre part à la décision et qu’aucun représentant n’est disponible en temps utile, le médecin peut être amené à commencer un traitement sans le consentement éclairé préalable du patient dans l’intérêt supérieur de celui-ci et en tenant compte de ses préférences, lorsqu’elles sont connues.
	

	19
	Si le patient retrouve sa capacité de décision, le médecin doit obtenir son consentement éclairé.
	Si le patient retrouve sa capacité de décision, le médecin doit obtenir son consentement éclairé pour poursuivre les soins.
	

	20
	Le médecin devrait tenir compte des personnes qui sont proches du patient, le cas échéant, et communiquer avec elles pour observer au mieux les préférences et l’intérêt supérieur du patient, dans le respect de la vie privée de celui-ci.
	Le médecin devrait tenir compte des personnes qui sont proches du patient, le cas échéant, et communiquer avec elles pour observer au mieux les préférences et l’intérêt supérieur du patient, dans le respect de la vie privée de celui-ci.
	

	21
	Si un aspect du soin au patient dépasse les compétences du médecin, celui-ci doit consulter un autre médecin ou professionnel de santé qui dispose des compétences requises ou lui adresser son patient.

	Si un aspect du soin au patient dépasse les compétences du médecin, celui-ci doit consulter un autre médecin ou professionnel de santé qui dispose des compétences requises ou lui adresser son patient.

	

	22
	Le médecin doit conserver en sûreté les dossiers médicaux des patients, qui doivent être exacts et à jour.

	Le médecin doit assurer la tenue et la mise à jour des comptes rendus médicaux.

	

	23
	Le médecin doit respecter la vie privée et l’intimité du patient, même après le décès de celui-ci. Un médecin peut divulguer des informations confidentielles si le patient exprime son consentement libre et éclairé ou, dans des cas exceptionnels, lorsque la communication de ces informations permettra de respecter une obligation éthique supérieure pour laquelle les autres possibilités ont été épuisées même si le patient n’y consent pas ou ne peut y consentir. 
Les informations communiquées, le nombre de destinataires et la durée pendant laquelle elles sont divulguées doivent être limités au minimum nécessaire.

	Le médecin doit respecter la vie privée et l’intimité du patient, même après le décès de celui-ci. Un médecin peut divulguer des informations confidentielles si le patient exprime son consentement libre et éclairé ou, dans des cas exceptionnels, lorsque la communication de ces informations permettra de respecter une obligation éthique supérieure pour laquelle les autres possibilités ont été épuisées même si le patient n’y consent pas ou ne peut y consentir. 
Les informations communiquées, le nombre de destinataires et la durée pendant laquelle elles sont divulguées doivent être limités au minimum nécessaire.

	

	24
	Si un médecin agit pour le compte de tiers ou s’il doit rendre des comptes à des tiers eu égard aux soins apportés au patient, il doit en informer le patient. 

Au début, et le cas échéant, au cours de toute interaction, le médecin doit communiquer la nature et l’étendue de ces engagements et obtenir le consentement préalable du patient avant de poursuivre les soins.	

	Si un médecin agit pour le compte de tiers ou s’il doit rendre des comptes à des tiers eu égard aux soins apportés au patient, il doit en informer le patient dès le début des soins et le cas échéant au cours de toute interaction. Au début, et le cas échéant, au cours de toute interaction, Le médecin doit communiquer la nature et l’étendue de ces engagements et obtenir le consentement préalable du patient avant de poursuivre les soins.

	

	25
	Le médecin doit s’abstenir de toute publicité ou tout marketing intrusifs ou à tous autres égards inappropriés et assurer que toutes les informations qu’ils utilisent pour leur promotion sont factuelles et non trompeuses. 

	Le médecin doit s’abstenir de toute publicité ou marketing intrusifs ou à tous autres égards inappropriés et assurer que toutes les informations qu’il utilise pour sa promotion sont factuelles et non trompeuses. 

	

	26
	Le médecin ne saurait laisser des intérêts commerciaux, financiers ou autrement conflictuels, influencer son jugement professionnel.

	Le médecin ne saurait laisser des intérêts commerciaux, financiers ou autrement conflictuels, influencer son jugement professionnel.
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	Lorsqu’il assure une consultation ou un traitement à distance, le médecin doit assurer que ce moyen de communication se justifie d’un point de vue médical et que la qualité des soins médicaux est assurée, qu’il s’agisse du diagnostic, de la consultation, du traitement ou de la documentation. Le médecin doit également informer le patient des avantages et des limites d’une consultation médicale et d’un traitement à distance, obtenir le consentement du patient et assurer le respect de la vie privée de ce dernier. Lorsque cela est approprié sur le plan médical, le médecin doit privilégier la consultation médicale et le traitement par contact direct et personnel. 

	Lorsqu’il assure une consultation ou un traitement à distance, le médecin doit assurer que ce moyen de communication se justifie d’un point de vue médical et que les soins médicaux nécessaires sont assurés. Le médecin doit également informer le patient des avantages et des limites d’une consultation médicale et d’un traitement à distance, obtenir le consentement du patient et assurer le respect de la vie privée de ce dernier. Lorsque cela est approprié sur le plan médical, les médecins doivent privilégier la consultation médicale et le traitement par contact direct et personnel. 

	

	28
	Les médecins ont une obligation éthique de réduire au minimum les interruptions des soins aux patients. L’objection de conscience ne peut être exercée que si le patient n’est ni discriminé ni désavantagé et que sa santé n’est pas mise en danger.
Si un médecin entend exercer son objection de conscience à un traitement ou à une procédure spécifique, il doit en informer le patient. S’il n’est pas possible pour le patient de voir un autre médecin qui effectuera le traitement ou la procédure, le médecin doit immédiatement prendre les dispositions qui s’imposent pour permettre au patient de consulter un médecin qualifié ou un professionnel de santé autorisé qui n’a pas d’objection audit traitement ou à ladite procédure.
Le médecin doit réduire au minimum la détresse du patient et ne saurait manquer de respect au patient en raison des convictions de ce dernier. Le médecin doit respecter les objections de conscience des autres médecins et professionnels de santé, sous réserve qu’elles soient conformes au présent Code.

	Ancien paragraphe 29
Le médecin doit respecter les limites professionnelles appropriées. Le médecin ne saurait engager une relation de maltraitance ou d’exploitation, ou tout autre relation ou comportement inapproprié avec un patient ni ne saurait engager de relation sexuelle avec un patient actuel. 

	

	29
	Le médecin doit respecter les limites professionnelles appropriées. Le médecin ne saurait engager une relation de maltraitance ou d’exploitation, ou tout autre relation ou comportement inapproprié avec un patient ni ne saurait engager de relation sexuelle avec un patient actuel. 

	Ancien paragraphe 30
Pour pouvoir assurer des soins de la meilleure qualité possible, le médecin se doit de veiller à sa propre santé, à son bien-être et à ses aptitudes. Cela suppose l’obligation de se faire soigner de manière adaptée pour pouvoir exercer en toute sécurité.

	

	30
	Pour pouvoir assurer des soins de la meilleure qualité possible, le médecin se doit de veiller à sa propre santé, à son bien-être et à ses aptitudes. Cela suppose l’obligation de se faire soigner de manière adaptée pour pouvoir exercer en toute sécurité.

	Ancien paragraphe 28
Le présent Code décrit les obligations éthiques du médecin. Cependant, certaines questions suscitent de profonds dilemmes moraux sur lesquels les médecins et les patients peuvent avoir des convictions tout à fait réfléchies, mais contradictoires.
Le médecin a une obligation éthique de réduire au minimum les interruptions des soins aux patients. L’objection de conscience dont peut se prévaloir un médecin pour s’abstenir d’une intervention médicale légale ne peut être invoquée que si le patient n’en souffre pas, s’il ne subit pas de discrimination et si sa santé n’est pas en danger.
Le médecin doit immédiatement et respectueusement informer le patient de cette objection et du droit du patient de consulter un autre médecin qualifié. Il doit en outre donner au patient toutes les informations nécessaires pour lui permettre d’obtenir cette consultation en temps utile.

	

	
	Devoirs envers les autres médecins et professionnels de santé
	Devoirs envers les autres médecins et professionnels de santé, les étudiants et les autres personnels
	

	31
	Le médecin entretient avec les autres médecins et professionnels de santé des relations respectueuses et collaboratives et ne saurait adopter un comportement discriminatoire, partial ou de harcèlement. Il assure en outre que les principes éthiques sont respectés lorsqu’il travaille en équipe.

	Le médecin entretient avec les autres médecins, professionnels de santé et personnels des relations respectueuses, collaboratives et impartiales et ne saurait adopter un comportement discriminatoire ou de harcèlement. Il assure en outre que les principes éthiques soient respectés lorsqu’il travaille en équipe.

	

	32
	Le médecin devrait respecter les relations médecin-patient qu’entretiennent leurs collègues avec leurs patients et s’abstenir d’intervenir, à moins que leur intervention vise à protéger le patient d’un préjudice. Cette règle ne saurait empêcher le médecin Le médecin devrait respecter les relations médecin-patient qu’entretiennent leurs collègues avec leurs patients et s’abstenir d’intervenir, à moins que leur intervention vise à protéger le patient d’un préjudice. Cette règle ne saurait empêcher le médecin de recommander un autre protocole s’il est dans l’intérêt supérieur du patient.

	Le médecin devrait respecter les relations médecin-patient qu’entretiennent ses collègues avec leurs patients et s’abstenir d’intervenir, à moins que son intervention vise à protéger le patient d’un préjudice. Cette règle ne saurait empêcher le médecin de recommander un autre protocole s’il estime qu’il est dans l’intérêt supérieur du patient.

	

	33
	Le médecin devrait signaler aux autorités compétentes les situations ou les circonstances qui l’ont empêché, lui ou tout autre médecin, de prodiguer des soins de la meilleure qualité possible ou de respecter les principes énoncés dans le présent Code. Cela comprend toute forme de maltraitance ou de violence contre les médecins ou d’autres personnels de santé, toutes conditions de travail inappropriées et tout facteur de stress intenable, notamment.

	Le médecin devrait signaler aux autorités compétentes les situations ou les circonstances qui l’ont empêché, lui ou tout autre professionnel de santé, de prodiguer des soins de la meilleure qualité possible ou de respecter les principes énoncés dans le présent Code. Cela comprend toute forme de maltraitance ou de violence contre les médecins ou d’autres personnels de santé, conditions de travail inappropriées ou toute autre situation provoquant des niveaux de stress excessifs et prolongéset tout facteur de stress intenable, notamment.

	

	34
	Le médecin respecte les professeurs de médecine, les étudiants en médecine et les autres professionnels de santé.

	Le médecin respecte les professeurs et les étudiants. en médecine et les autres professionnels de santé.

	 

	
	Devoirs envers la société
	Devoirs envers la société
	

	35
	Le médecin doit promouvoir une prestation de soins de santé juste et équitable. Cela suppose de réagir aux inégalités en matière de santé et aux déterminants de ces inégalités, ainsi qu’aux violations des droits des patients comme de ceux des professionnels de santé.

	Le médecin doit promouvoir une prestation de soins de santé juste et équitable. Cela suppose de réagir aux inégalités en matière de santé et aux déterminants de ces inégalités, ainsi qu’aux violations des droits des patients comme de ceux des professionnels de santé.
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	Les médecins jouent un rôle important dans les domaines liés à la santé, à la sensibilisation aux questions de santé et aux connaissances du grand public en la matière. Cette responsabilité suppose que les médecins soient prudents lorsqu’ils s’expriment sur des découvertes, de nouvelles technologies ou de nouveaux traitements dans des cercles non professionnels ou grand public et doivent assurer que leurs déclarations sont scientifiquement exactes et compréhensibles. 

Les médecins doivent indiquer si leurs opinions personnelles sont contraires aux informations fondées scientifiquement.

	Le médecin joue un rôle important dans les domaines liés à la santé, à l’éducation à la santé et aux connaissances du grand public en la matière. Cette responsabilité suppose que le médecin soit prudent lorsqu’il s’exprime sur des découvertes, de nouvelles technologies ou de nouveaux traitements dans des cercles non professionnels ou grand public, y compris les réseaux sociaux et doit assurer que leurs les déclarations soient scientifiquement exactes et compréhensibles. 

Le médecin doit indiquer si des leurs opinions personnelles sont contraires aux informations fondées scientifiquement.

	

	37
	Les médecins devraient éviter d’agir d’une manière qui affaiblisse la confiance de la population dans la profession médicale. Pour maintenir cette confiance, les médecins doivent incarner les plus hautes exigences déontologiques de leur profession et en attendre autant de leurs collègues. Ils doivent ainsi être prêts à signaler tout comportement qui serait incompatible avec les principes énoncés dans le présent Code.

	Ancien paragraphe 39
Le médecin doit soutenir une recherche médicale scientifiquement rigoureuse et promouvoir le respect des déclarations d’Helsinki et de Taipei de l’AMM.
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	Le médecin partage ses connaissances médicales dans l’intérêt du patient et pour faire progresser les soins de santé et la santé publique mondiale.

	Ancien paragraphe 37
Le médecin devrait éviter d’agir d’une manière qui affaiblisse la confiance de la population dans la profession médicale. Pour maintenir cette confiance, chaque médecin doit incarner les plus hautes exigences déontologiques de sa profession et en attendre autant de ses collègues. Il doit ainsi être prêt à signaler tout comportement qui serait incompatible avec les principes énoncés dans le présent Code.

	

	39
	Le médecin doit soutenir une recherche médicale scientifiquement rigoureuse et le respect des déclarations d’Helsinki et de Taipei de l’AMM.
	Ancien paragraphe 38
Le médecin partage ses connaissances et son savoir-faire médicaux dans l’intérêt du patient et pour faire progresser les soins de santé et la santé publique mondiale.

	

	
	Devoirs du médecin en tant que membre d’organisations professionnelles de médecins
	Devoirs du médecin en tant que membre d’organisations professionnelles de médecins
Devoirs du médecin en tant que membre de la profession médicale
	

	40
	En qualité de membre d’organisations professionnelles, le médecin devrait respecter, protéger et promouvoir les principes éthiques énoncés dans ce Code. Le médecin devrait aider à empêcher les lois ou règlementations déontologiques nationales ou internationales qui saperaient les obligations figurant dans le présent Code.

	En qualité de membre d’organisations professionnelles, Le médecin devrait respecter, protéger et promouvoir les principes éthiques énoncés dans ce Code. Le médecin devrait aider à empêcher les lois ou règlementations déontologiques ou organisationnelles nationales ou internationales qui saperaient les obligations figurant dans le présent Code.

	

	41
	En tant que membre d’organisations de la profession médicale, le médecin devrait aider les autres médecins à assumer les responsabilités figurant dans ce Code et à prendre des mesures pour les protéger de toute influence, maltraitance, exploitation, violence ou oppression. 

	En tant que membre d’organisations de la profession médicale, Le médecin devrait aider les autres médecins à assumer les responsabilités figurant dans ce Code et à prendre des mesures pour les protéger de toute influence, maltraitance, exploitation, violence ou oppression.
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